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Extraits de son autobiographie 
 

 « J’aimais pour l’oraison, comme en toutes 

choses aller simplement car la simplicité a toujours 

eu de grands attraits pour mon âme. Il est dit dans 

nos Saintes Ecritures : ‘Celui qui marche dans la 

simplicité, marche en assurance’. Notre Seigneur 

Lui-même nous a donné un exemple de sa divine 

prédilection pour cette aimable vertu. 

 Parmi les scènes si belles, si émouvantes de 

l’Evangile, il en est une qui m’a particulièrement 

touchée ; c’est celle où plusieurs enfants, attirés 

sans doute par l’expression de douceur, de bonté 

de JESUS, pendant qu’il prêchait au peuple, 

voulaient, avec l’insistance de leur âge, fendre la 

foule pour le voir de plus près et le contempler à 

loisir ; les apôtres les en empêchaient et peut-être  
les rebutaient. Le Divin Maître les entendit et prononça ces admirables paroles : ‘Laissez 

venir à moi les petits enfants, car le royaume des Cieux est pour ceux qui leur ressemblent’. 

 Oh ! comme ces enfants qui n’étaient plus arrêtés durent s’élancer vers lui, 

l’entourer, le regarder, le serrer de près avec une candeur naïve ! Et JESUS non 

seulement les bénissait, mais les embrassait, les caressait, ajoute le texte sacré. Et 

sans doute ces enfants encouragés par cette aimable condescendance lui 

rendaient ses caresses. Que tout cela est touchant, et comme ce trait nous montre 

les complaisances que JESUS prend dans cette simplicité de l’enfance à laquelle 

toutes les âmes doivent non seulement aspirer, mais qu’elles doivent posséder 

puisque le ciel en est le prix. » 
 

 « L’amour ! Voici le premier et le dernier mot. Que je voudrais qu’il fût le 

dernier de mon existence ! Et puisque les arbres tombent où ils penchent, je veux 

que ce soit du côté de l’amour afin de mourir dans l’amour de JESUS, et qu’il soit dès 

ici-bas le poids qui entraîne toutes les pensées de mon esprit, toute les affections de 

mon cœur. Aimer par Lui, en Lui tout ce qu’Il a aimé et qu’Il veut que j’aime ; aimer 

dans sa charité divine tout ce qu’Il m’a donné à aimer. » 
 

« Mon JESUS, je veux me mortifier avec vous ; j’accepte de grand cœur pour cela 

toutes les fatigues du corps. Je prends tout de votre main, heureuse de porter ma croix 

avec vous, l’unissant à la vôtre et à tout ce que vous avez fait pour sauver les âmes. » 
 

« Je prends la résolution d’aller avec amour partout où la sainte volonté de 

Dieu m’appellera, de voir cette sainte volonté dans les plus petites choses, d’agir en 

tout avec la simplicité d’un petit enfant et d’imiter autant que je le pourrai 

l’innocence et la simplicité de l’Enfant JESUS. Pour cela je tâcherai d’éviter le péché 

même le plus léger, de ne voir le mal nulle part chez les autres, de vivre avec une 

sainte union de cœur avec l’Enfant JESUS, de manière que ce ne soit plus moi qui 

vive, mais Lui qui vive en moi. » 
 

 


